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NIN 2 2 er 
D pliquer quelques Medailles PheEnici- 
ennes de ma collection, ) els occaſion 
de faire des recherches patmi les monumens 
de ce genre, qui ſant dans les cabinets des 
amateurs, et je trouvai dans celui de M. 
Duane dequoi oontenter pleinement ma cu- 
nofté- La perſuaſion ob je ſuis que le ſeul 
moyen de parvenir à un certain degré de 
connoiſſance dans Etude des Madalles 
Pheniciennes eſt de les combinai- 
ſons ſur cette matière, me fu ſouhaiter d ex- 
aminer celles qui font le ſujet de cet eſſai; et 


M. Duane, qui ſe fait un plaifir-daller au 


* 1 . Fi _ 


* 


Menn 14 A | | 
devant de tout. cg. qui peut contribuer I 


Vavancement des ſciences. ct. la ſatisfaction 
de ſes amis, s eſt pretẽ volontiers à mes de- 
ſirs en me permettant de les publier. 

Ce que j'ai dea dit ſur ce ſujet, dans la 
diſſertation que , j ai ꝓubliẽe depuis peu, me 
diſpenſera de m ẽtendre beaucoup fur l'ex- 
plication que JE vais tenter de ces Meédailles. 
Quelques. unes ont deja été preſents "hn 
public; mais, foit defaut de conſervation, ou 
toute autre cauſe, elles n ont pas toujours te 
expliques d'une maniere ſatisfaiſante. Sans 
etre plus habile, il ſe pourroit que je -fuſle, 
plus heureux dans mes conjectures; je crois 
devoir au public tous mes efforts pour l'a- 
vancement d'une «tude qui devient de plus 
en plus intereſſante, et je ne lui demande, 
pour prix de mon travail, que ſon indulgence 
pour des fautes preſque inevitables dans une 
entrepriſe ou l'on trouve fi peu de ſecours. 
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EXPLICATLON 
Wes - QUELQUEsS. "4g 
MEDAILLES P HENICIENNES 


bu Cabinet de M. Duanz. 


La -reniley e db cots punches eepreſente mmm 


d'un c6te-un archer montant un cheval marin, ce qui Pr anc 
deſigne une ville guerriere et maritime; et deVautre 
une chouette avec une fronde, et un bũton recourbé, 


wesen sauce ex 
c 4 2 A. 


PLrANcne 
I. 


Num. 1. 


= NL M. Abbé 


une mẽdaille ſemblable dans une 
au Journal des Sayans en 1760, mais 
quelque difference dans les caractères . Pheni- 
t du cdte de la chouẽtte, et Vattribua 4 


8 Les caractères, qui ſe voient ſur 
celle-ci, ſont Tune b 8e dah le premier 


- 


6 Explication de 


Pin zElt un Ain, et le ſecond un Zain, qui nous offrent le 


Num“. ts 


fond 41a rapporter à Accu; on elle R etoit 


_ cotntite ſont repreſetitees quelques unes (ur d uautres 


bleme por cottveriable om oath vill OE n * 


nom de la ville de Gaze, que les Hebreux ecti voient 
de meme qu'ici my. (a) Stephams, en parlant de 


cette ville nous informe que les Syriens lui donnoient 


le nom d' Aa: Aix. 5 Togel "Alay airy wakovew ; 3 CC 
qui 8'acorde a merveille avec le nom qu'elle porte ſur 
cette medaille. Les autres caractères peuvent Etre 
pris pour autant d'tnites, qui ſelon I'obſervation de 
M. I Abbe Barthelemy, peuvent deſigner les ann&es de 
quelque Roi de Perſe; anterieur aux Rois de Mace- 
doine. En donnant cette explication, je ne pretends 
point m inſcrire ici contre Je ſentiment de I illuſtre 
favant qui attribue la medaille qu'il a publite a Acca, 
parce qu il a cru appercevoir un wy et un Caph a 
c6te de la chouette ; peutefre ces caractères ſe trou- 
vent ils effectivement Tur ſa medailte, ex alors il 2 

ren 
par Ia aura donne leu 1 1 _ 


confervee, et 
certaine. a 

Ce que M. Abbe Durthelowy- a pes pour 
fleau fs paroſt ètte ici ue frende à manche de bois, 


motiutnens ahcichs; avec la pièrte ptéte & etre lancbe. 
L'ouverture de la fronde eſt vißtbde ei, et ne peut ebn- 
venir à un fleau; d'ailleurs, 1a fronds etoit an em- 


(a) Genef. cap. 10. v. 19 e e 11. v. 22. 


8 Medaille Phbniciennes, — 


fleau qui defighepoit un pals abpadant en recolte; a0 FRN 


lieu — nous Gaxa comme une ville Nune, 1. 


ſitutr dans _ 4 Jablownss th deu PER. a 
la.culthration\ (a 3987 i £ worfonrh 18 
zuin 21 zige OP In 2 en h ib 2 

(a), Lib. 11. p. 130. ; 


Forts | MAS O18 $4 


EE ERIE ID) 


br, eg bien difficite de ee e ene FIT 
ſant ſur ertte madaille. Elle cit ſuſceptible de plu- 1. 
fieurs interpretations, ' La proue de vaiſſeau Gua Num 2. 
cdte indique . une ville maritime; les deux lettres | 
Fan Mam & Sabin, mas, ; t convenir 
aux Ma ple de Numidie ; ou d AH ue ville 
de lige de Chypre; ou aux Mafi, peuple de la Mau- 
ritanie * e on. a plufieuts autres ẽtabliſſemen⸗ 
des Phéniciens. on conſidère avec attention la 
tete de Vautre cells. Ne paroit Etre une téte 
idcale, mais de quelque Roi; et les deus lettres ſe- 
roient alors les initiales de ſon nom. 8i ce n etait 
pas le commencement du nom de Mafiniſa Roi des 
 MaſhhH en Numidie, & etoit les premieres 
lettres du nom de ce peuple avec la bete de leur Roi, 
Enfim on ne peut rien ẽtablir de certain ll · deſſus, et 


Ny Explication de 


PLANCK Eil ſuffit d'avoir indiquè quelques conjectures. qui no- 


Num. 2. 


ſoient pas tout a fait deſtituces de fondement; La 
fabrique de la medaille, le diademe, et l'air de tete 
me feroient pancher à la rapporter a Mafiniſſa il, 
etoit neceſſaire d'avoir une opinion, mais le mieux 
eſt de ne rien affirmer. 


fbf Pao e 
MAL L US n OCilich. 


PLA 1 cur LES deux medailles. des n. Let 4. me ſemblent 


| Nume. 3 & 4. 


pouvoir ſe rapporter à la ville de Mallus en Cilicie; 
voici les raiſons qui me portent a. faire cette conjpc- 
ture. 

Il eſt conſtant que la dirinité repreſentse ici, eſt 
Jupiter Tarſenſis, Jupiter de Tarſfis. M. Swinton a. 
fort heureuſement interprets les lettres, qui ſont du 
cote de la figure aſſiſe, par Baa Tax, et Lon admet 
general ement ſon interpretation. Cette divinits etoit, 
adoree en d'autres villes de la. province. de Cilicie ;. 
Mallus etoit Lune des plus conſiderables; la lettre 
Mem, ſous la chaiſe de Jupiter, ne peut qu indiquer 
un nom de ville, les autres lettres, ſous la grape de 
raiſin, etant des dates, comme on le. verra bient6t; / 
et celles qui ſont au revers des medailles. ne pouvant 
donner le nom d'aucune ville connue dans * 


Quelguer Mtdailles Pheniciennes. 


3 


La date du num'. 3. 3, formte par les lettres Thau etPrancns 


Re/ch (a), lue de la droite à la gauche donne I Année 
x08, de I'Ere des Seleucides, 
tems ou Antiochus III avoit umis entièrement la 
Cilicie à ſa domination, apres avoir vaincu Acheus, 
qui $etoit em 
du num'. 4, formée des lettres Rech & Mem donne 
Fannte 140, tems qu Antiochus Epi avoit 
cede les revenus de Tarſt et de Mallus Antiochis fa 
concubine, dont les vexations occafionerent la revolte 
de ces deux villes, ce qui obligea Antiochus à ſe tranſ- 


porter en Cilicie pour punir les ſeditieux. (e) Ces, 


preuves, que la famille des Seleucides poſſedoit la 
Cilioie, dans le tems iſement où tombent ces. 

dates, ne laiſſent aucun doute ſur interpretation 
| le ns qui ſont ſous la grape de 
raiſin, Le fymbole du revers vient encor a Fappui 
| dag any ras", 3 un Lion domptant un 


Taureau, ce à indiquer les ſucceſſeurs 
d' Alexandre of 4 les Contrees lituees aupres 
du Mont Taurus. | 


Si Fon m' objecte que je lis ne dite de Ia gauche 
V's ro, CO OT IE je re- 
ponds que la premiere ne pouvant pas ſervir autre- 
ment à compoſer une date, e E e 


(a) Ce Reſcb ſe trouve ſur les * de Tyr. 


8 Polybe pag. 440. et ſuiy. 
Lib. Machab, 2. cap. 4+ 


é de l'Aſie mineure. (b) La date 


I. 


vi eſt à peu pres le Num- 3&4. 


0 Esplication de 


PLAncKe lire comme je fais. Parmi cinquante exemples que je 


ois en donner je me contenterai de citer les 


Num '. 3 & 4. mldailles de Selcucus iv*. Philopator (a), ou la m&me 


date de Vannte 136 ſe voit ecrite ſur Pune par et 
{ur l'autre PAP. : 7 

Il me reſte 4 parler des caraQeres qui ſont ſur le 
revers au deſſus du Lion et du Taureau. Ils ont été 
expliques par M. Swinton d'une fagon ſi étrange (b) 
qu on eſt tout Etonne de voir un ſavant de ſa repu- 
tation $'arreter à des conjectures auſſi denutes de toute 
vraiſemblance, pour ne rien dire de plus. Les deux 
mèdailles que je preſente ici n'ont que les quatre 
premieres lettres de la medaille publice, par Mr. 
Swinton. je les rends par un Mem, un Zain, un 
Reſch et un Caph. Il fait un Gbimel de la quatrième, 
et ſe fonde ſur la reſſemblance qu'a ce dernier carao- 
tere avec une lettre Palmyreniene; mais puis qu'il 
eſt reconnu pour un Caph, determine par des m- 
dailles pheniciennes dont interpretation eſt genera - 
lement admiſe, on ne voit pas quelle neoeſſité il y a 
d'aller conſulter un alphabet étranger pour en faire. * 
une autre lettre? encor ſi cette licence avoit produit 
une explication ſatisfaiſante; mais point du tout: il 
faut de plus accorder que le Zain, qui feroit ici un 
mot Arabique, puiſſe Etre change, en un Scbin, afin 
d'avoir un mot Hebraique, qui joint a celui de Vex- 


(a) Frœrlich tav. 6. nume, 4 and g. 
(b) Tranfact. Philoſoph. vol. 57. pag. 272. 


| Quelques Mcdailles Phiniciennes. 11 


ergue, Muth, donnera MISHERAG MVTH:- 4 


conneftione {colligatione, implexu, congreſſu mort. Et 
Mr. Swinton 2 3 | ron 


 me6daille, ſurprenante et merveilleu/e } (a) . 


Fer 
Num'. 3 


qui crains de donner dans un merveilleux ſemblable, 


j avouerai mon inſufiſance à expliquer le mot en 
queſtion, et j; en dirai ſeulement qu il n'eſt ni Hebreu, 


ni Syriaque; qu'il ne donne ni le nom d'un homme, 


ni celui d'une ville qui ſoient connus; et c eſt ce qui 


m'a porte a croire que la lettre Mem qui eſt ſous la 


chaiſe de Jupiter, Pourroit bien Etre Vinitiale d'un 
nom de ville, ce qui auroit convenu a Mallus voiſine 
de Tarfis, d ot noh avohs d alten mdailles de ha 


meme fabrique avec des caracteres pheniciens. Ja: 


ſenti d autant moins de repugnance 4 regarder ce 
Mem comme une lettre initiale, que l'on trouve ſou- 
vent parmi les mædaiſles Alexandre et de ſes ſuc- 
cefſents des lettres ainſi ſous la chaiſe de 

upiter, qui ſont generalement priſes pour les pre- 
wig lettres des noms des villes ou ces res medaille 
ont Etc 

M. FAbbe- Barthelemy mn fait ha grace de me 
communiquer ſes idees fur une medaitie ſemblable 


qui ſe trouve dans le cabinet du Roi de France, avec 


le meme mot de quatre lettres, ſuivi de pluſieurs au- 


a) Tranſact. Philosoph. vol. 57. pag. 278. Thus 1 have endea- 
voured to render it probable from a concurrence of Circum- 
Rances, and a wonderful coincidence of fads, that your Lordſhip's Pha- 
nician coin was ſtruck at Tarſus, 


11 ⁰ U ¶ ˙QV wü eo oe OI + 


= 12 : | Eaplication de 


PTLAN CAE tres qui pourroient ſervir a faciliter l' interpretation 
l. de celui- ci. Il ſeroit a ſouhaiter que cet eſtimable 
Num. 3 & 4. Ecrivain, à qui ce genre d' etude eſt deja tellement 
redevable, voulut publier cette medaille avec Vexpli- 
cation qu'il en propoſe, qui me paroit fort probable; 
mais je la paſſe ſous ſilence afin de lui en laiſſer tout 
Thonneur, et au public le plaiſir de ſe la voir pre- 
ſenter de la main la plus habile que nous _ en 
ce genre. 


SN KR KR NK N KKK NN NN 
AGA en Mumidie. 


Freren Carre medaille eſt la meme que Jai citee dans 


N I ma diſſertation precedente, et dont j ai rapport la 

ume. legende pour en expliquer une à peu pr 12 mblable 
de ma collection. J'ai deja dit que les quatre carac- 
teres ſont un Beth, un Ain, un Gbimel et un 2 * 
qui doivent ſe ens Baga, ou Vaga; le B et Ie V, 
crant des lettres qui s ecrivoient indifferemment I une 
pour l'autre, non ſeulement dans les langues orien- 
tales, mais auſſi dans les langues Grecque, Latine, 
et les langues modernes des pais meridionaux (a). 


(a) Montfaucon, — ph. pag. 169 et 293. et dans les inſcri 
tions et les medailles. wiaton Ba NUMMIS quibuſdam — +; 
| TANIS ET PHOENICI1S. &c. Oxon. 1750, pag. 74, ainſi Yon trouve 
| ptr _— pour atvist, Probincia pour provincia, Serbus, pour 


Quelpuer Midaillh Bkinicienne — 

D au type de cette la Aabriqus ——_— 
Ae un oh pens ee PLancuy 

ove un veau, pour denoter un pais fertile en paty 
ages; et Tautre un perſonnage, revetu. d * 
robe avec une efpece de co combattant un 
lion: peut tre pour faire alluſion d quelque victoire 
remportee par un Prince de Numidie fur les habitans 


Num- 5. 


du midi de cette province, od ſe ttouuaient en grand 
nombre les plus beaux lions de I Afrique (a). 


| 2 . ie nom de cette yille Bags, tel quiil eſt ſur cette 


. $532 48 4. K 4 . — * I 2 
* 


95 8 * «dill PLANCHE 
e Academie * Ay wa 4 md es 
a ing peu pres ſemblahles « 
celle ci, et a pte 
45 Taltfibue⸗ 4 Palerme. ** I 
medailles a Menue, et fl Ton Pi | 
guy fort mauyais.que M. F helemy ne 
t pas de ſon opinion... Fal cherche J concilier les 


ſentimens de ces favans par dex TonjeAures que j Ai 


Haarde d dans Iexplication que j'ai donnee de las le- 
gende de cette medaille, qui eſt preciſement la meme 


que celle qui eſt grayce au h de ma nt 


"I 


na; rte ces 
don ſtile, ua! 7 


— ß — — — 


. ———— .. . — — — - = - _ 
= —— — - 


I2 NL e auff. 


PIANO tres qui pourroient ſervir à faciliter interpretation | 


I. 


de celui-ci. Il ſeroit a ſouhaiter que cet eſtimable 


Num“. 3& 4. Ecrivain, 4 qui ce genre d' etude eſt deja tellement 


cation qu'il en propoſe, qui me paroit fort pro 


redevable, voulut publier cette mEdaille avec Vexpli- 
wr oth 


mais je la paſſe ſous ſilence afin de lui en laiſſer tout 


Thonneur, et au public le plaiſir de fe la voir pre- 


ſenter de la main la plus habile que nous 1 en 
ce genre. 
FF RRR FN 


Ae A 4 Wumidie. 


Prancus VETTE médaille eſt la meme que J j ai citee dans 


I. 


Num.. 5. 


legende pour en expliquer une à peu 5 


porte la 
mblable 
yg ma collection. J'ai deja dit que les quatre carac- 
teres ſont un Beth, un Ain, un Gbimel et un 2 
qui doivent ſe ens Baga, ou Vaga; le B et le V. 
crant des lettres qui s ecrivoient indifferemment Tune 
pour l'autre, non ſeulement dans les langues orien- 
tales, mais auſſi dans les langues Grecque, Latine, 
et les langues modernes des pais meridionaux (a). 


(a) Montfaucon, Pal Pag. 169 et 293. et dans les inſcrip- 
tions et les medailles. — E MUNMNMIS quibuſdam SAMARI- 
Axis ET PHOENICI1S, &c. Oxon. 1750, pag. 74, ainfi Von trouve 


Srbus, pour 


ma diſſertation precedente, et dont j ai * 


fouvent, atabis pour atvvis, Probincia pour 
ſervus, &c. 


Quelpues Madl Bister 


paroit Africaine, un cot repreſente une yache allai- 

tant un vegu, pour denoter un pais fertile en patyr- N 6. 
ages; et Tautre un 1 .þ revetu ee 

robe avec une eſpece de co combattant un 

lion: peut &tre pour faire a ue victoire 
remportee par un Prince de Numidie fur les habitans 

du midi de cette province, od ſe ttouuoient en grand 

nombre les plus beaux lions de Afrique (a). 


| * nr yille Bags, tel qu il eſt ſur cette 


e t- „ — — I * : ; 
. * * 
: PR 


M. L Abbe ne eee 
de Academie 2 1 —— 2 — 
avec des 
on | 
ke gy * | 
medailles à Mens, £6 Ton eg juge 
e fort,  mauyais que M. FABb& Ba 
t pas de ſon opinion al {au ener ip 


8 e ces favant des vonjectures que jAi 
. nf P e ou que j'ai donnee de las le- 


gende.de cette mẽdaille, qui eſt preciſement ia meme 
que celle qui eſt grayce au e de ma al 


i % 


Quant ay. type de daz medajlle, det fig 


477 
rf 


A | 14 Dylan de 
| E_qR=_RT 
Prancny tion, et j y renyoie le lecteur afin de ne pas repeter 
1 1 I. ici ce que j en ai deja dit ailleurs. 
: Nan. G. Tai encot une autre idée 4 E. poſer ſur les me- 
dailles de cette claſſe que je teſerve 4 Topica 
| du nun, 3* & h Fonds planche. 


=_ - ven vie un ceux mern v. 
| LEPTIS.. 


— 


D Pellerin a publis pluſieurs mncduilles avec dey 
| I. legendes ſemblables a celles que Ion voit aux num“. 
| Nun". 7 & 8. 5 et 8. de la premiere planche, et au num. 4. de la 
ſeconde (a), et les a rapportees 1. Lepeis ville de la 
© Syrtique en Afrique. M. FAbbe — a pub- 
| | lis auſſi les m&mes medailley (b), qu'il attribue 2 Boe 
| „ - nn — do d er M. Pellerin a reſume le 
j 5 ſujet, et defendu ſon r des ræiſons N 
rodflent c W NN i alltgne Ia e 8 
lettres qui compoſent cette legende; lefquelles 5 crois 
etre rhe u Le un Bub, un . un 
Samech, ou un Siu, qui donneront le mot de Libedli, 
nom eonfervE dans Lebetla, qui ſabfiſte au meme lied, 


(a) Pellerin Metanges tom. L. pl. 4. Ne. 6.—Pevples er wen 
planche 120. 2 
(b) Journal des Savans, Decre. 176; 3. 


(c) Suplement 4. page 81, ſeq. 


* 
þ 

4 
1 
ö 
| 
| 


I Afrique, ov etoit- angiennement 


vu etoit ſitus — eee ene Fr | 


les medailles ;enqueſtigo. .., La, Medaille gravee au * 1. 
num?. 4, de la ſecande, „ent A. Fappui. de an. 7&8. 
cette opinion; elle offre une 9 1 wei toureles, 
ſymbole de ville, do Ned natuxel de conclure que 

c'eſt le nom d'une ville qui eſt marque par ler lettres 

cette legende. La tete repreſcatce” ſur les deux 

raddailles de cette planche ęſt ſuppaſie par M. Pel- 
lerin &re celle d Auguſte, et les deux giſcaux, qui 
renferment la legende comme dans. un gercle, font 
un Paon et un Aigle, pour masquer le culte que | 
Leptis rendoit a Jupiter et a Junon. 

En examinantt cette queſtion; j ai fait attention aux 
medallles que M. Pellerin a publices aux num“. , 
10% K 1, 4 la ſuite de.celles de-Lepric a avec des le- 


ndes qu'il n'a expli et qui me paroiſ- 
Cant * ſe N * lle cond e- 
rable de la Numidies des Jeteres- ont 99, que jj; 
prends ppur un Tau, un Berb, un Reſch, un u 14 4 1 
"un Afr et un Zain, ce qui de tout atureflemneot 
le nom de Tabracas, qui convient d autant tiigux A 
la ville de Tahraca que M. Nllerin nous informe que 
ces młdailles lui ont Et apportees de 5 de 
cette” ville, 
Cette 1 qui wa rien que de fort natu- 


rell m 4 &rvi d ajauter Amon Aedabreme Joyme dc 


Caph Punique, qui n'etoit point encor regd. 


I Abbe Barthelemy a auſſi public une de ces midailles 


LED F oy dans ia lettre au Marquis d'Ohvieri, il hdſfite for la 
None . 7 & g. valeur de la premiere, et de la quatrieme lettre, et 
| croit cette medaille plutat de Sabrata que de Ta- 
braca ; il me ſemble qu'elle doit Etre jugee apparte- 
nir à cette derniere ville, parce que les medailles de 
M. Pellerin nous repreſentent la premiere lettre 
comme un Thar, et que Tabraca, etant appellée par 
Pline (a) Civium Romanorum Oppidum, elle aura 
eté dans le eas de faire graver la tete de Ceſar avec 
ſon nom ſur ſes mẽdailles, comme on la voit en effet 
ſur la pluſpart de celles qui portent cette legende. 


(a) Plin. Hift, Natur, lib, 6. cap. 3. er Ptolomte OdGpaxe n 


v get N cel vk . vat Ref nN fx. * 
M ARATHU & 


—_— 


Freren 


M. s. Swinton avoit public quelques unes * ces m- 
N'. 9 4 10. dailles et les avoit attributes a Sidon (a). M. I Abbe 
Barthelemy a relevs cette mepriſe avec beaucoup de 
raiſon, et a fait voir le. premier qu elles etoient de 
Maratbus (b). L'une de celles que je publie ici n“. 9 
& 10, offrent les lettres qui compoſent le nom de 


(a) Tranſact. Philoſophiq. 50* vol. ſeconde partie.— Table du Dr. 
Morton. 


(b) Lettre au Journal des Sayans, Aofit 1760. 
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| Quelguer Midailler Pheniciennes. 17 
la ſuivante a la lettre prefixe Beeb,  Bima- PL ANCE * 


Marath ; 
»arh : 2 Marath, Deux femblables aux n“. 5 & 6, 
de la ſeconde planche, ont une lettre de plus ; la fin 
du mot, qui eſt un Ain, et doivent alors ſe lire Ma- 


ratha. 
Ces ma dailles ont auſſi des lettres ſepardes dans le 


champ, qui n'ont point encor été interpretees; et 


d'autres ſuivies de figures numeriques qu on croit ſer- 
vir à exprimer des dates, les deux lettres qui ſont au 
num'. 9, de la premiere planche, ſont certainement 
ici un Schin et un Thas, et doivent ètre priſes en- 
ſemble pour former Vabrege du mot anne, comme 
Fa tres bien remarquè M. I Abbe Barthelemy contre 
le ſentiment de M. Swinton, qui faiſoit de la ſeconde 
un Tzade, pour attribuer ces medailles' a Sidon; mais 
il eſt expreſſement contredit par les medailles memes, 
qui offrent ces lettres fituees ainſi, avec le nom de la 
ville de Marathus (a). Je fuis encor de Fopinion de 


M. I Abbe Barthelemy fur les trois lettres qui ſuivent 


quelquefois le Schin et le Thau: ' ſavoir un Mem un 


Aleph et un Thaw, qui doivent fignifier ici Centum, 
le mot etant ſuppole Etre en conſtruction. | 


(a) Voyez les mddailles publices par par M. Pellerin, p 1 8. 1 
Vill. Nos. 60, 61. et celles EN. Abbe B. Journal 2 
1160. No. 4, Comparez auſſi Geneſe, cap. f. v. 4. 


——— 2 


Ne. 9 & 10. 


_ wil 4 
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Cxrrr md<daille et la ſuivante etoient de la col- 
lection du Prince de Tortemuzza, laquelle a paſle 
enſuite dans le cabinet de M. Duane. 

Le Prince de Torremuzza en publia les Lgendes 
en 1769 (a), et M. Swinton lut fort bien celle de la 


medaille gravee au num* 1. de cette planche, mais 


ne Texpliqua pas auſſi heureuſement que M. I'Abbe 
Barthelemy avoit deja fait une 4 peu pres ſem- 
blable (b). J'ai deja diſcutè cette matiere amplement 
Iod de la medaille de ma collection que j ai 


publice aver cette legende: J'ai eſſayẽ de goncilier le 


nom de Populus menarum, que ſemble offrir cette 
medaille, avec les types, la fabrique et ia maguiſicence 
= monnoies de Palerme que ce genre Py medailles 

ous preſente; c'eſt au lecteur 2 juger & j ai reutli. 
72 ajouterai ſeulement icique M. TAbhẽ Bartheletey a 
lu fort judicieuſement la premiere lettre de la qe 


du n' g, qu'il publia dans le volume de 1' 


(a) Sicil. et objacent. Inſular. veter. Inſeript. nova Coll. Panotm. 


I 7569, folio. 
(b) Memoires de l'Academ. des Inſcript. tom. 30. Edit. in 4to. ou 
tom. 53. Edit, 8 vo. 


Quelques Midailles Pheniciennes. 


des inſcriptions que . de hg — 


x ven faut bien que ce ca- 


un He, et il a 


ractère ſoit le meme que le Mem qui ſe voit ſur tou- Not: 1. 
tes ces medailles.. Mr. PAbbé Bayer en @ bien ap- 


peręu la difference dans la medaille qu'il a fait gra- 
—— 3 et qu il 
terpretce Han HAN Macnarata, Populus 
1 — t heſitt à rendre cette lettre par l'article 


ou emphatique, pour parler en gram- 


——_ et je ne. vois pas que Mr. Swinton (qui 
naccorde cette valeur au caraQtere en queſtion) 
tune manitre ſatisſaiſante la legon qu'il en 
donne en le rendant par un Mm. Au reſte un peu 


d attention 4 l ferme de ces deux caractères les fait 


diſtinguet aiferaent Fun de Fantre; la mEdaille ſui- 
vante en offre un exemple convainquant. 


(a) A la Suite de la Traduction de Salute, * vient de paroitre en 
Efpagnol, ma gni fiquement imprims in felio, M. “Abbe Perez Bayer a 
anos une Difſertation ſur la Langue Phenicienne z man ſon Ouyrage 
fort imparfait, Auteur n'ayant pas les. nouveaux Ecrits ſur cette 
Matiere. 15 n'avoit pas vi Explication q M. Pellerin a donnce de 
la Medaille des Sidomens exilcs;"ni les rtations de Mir.Swintoa i in- 
fer6es dans les Tranſactions Philoſophiques. 


re 
MACHARG 


Daxs ia Kgrbde de cette nicdaitte, ls premiere 


lettre eſt un Mem, la ſeconde un Hheth, et la troi- Num- . 


Macbars. 


bpra renn 


* 
* 
? 

: 
* 
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Fi 


Freer Game un He. Celui ci eſt tel que l'ont public * 


Woke 2. 
8 | 
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PAbbe Barthelemy et M. Abbe Bayer. 7 apporte 
le plus grand ſoin à le faire rendre avec préciſion 
par le graveur; on voit bien que ce ne peut pas 
etre le mème caractere que la premiere et la der- 
niere lettre de cette medaille. Il offre encor une plus 
grande difference dans la mcdaille publice par le ſa- 
vant auteur Eſpagnol, et s'y voit dans une forme 
plus cloignee de celle du Mem; mais j'ai garde un 


juſte milieu entre les trois 7 public es de ce ca- 


ractère pour Vinſerer dans mon alphabet. 

Il n'eſt pas hors de propos de prendre occaſion de 
repeter ici ce que Jai deja dit: que je ne pretends 
point entrer dans les conteſtations elevtes au ſujet de 
la valeur de ces deux caractères dans les ine 
de Citium &c. * ne parle ici que du Mem et de 
He que nous offrent les medailles Siculo-puniques, 
et dont le dernier ne ſe trouve pas (que je ſache) ſur 
d'autres medailles Ling ſur celles que les ae 
ont fait frapper en Sicile. 

e viens à I'interpretation de cette medaille. 1 
me ſemble que tous les ſavans s accorderont à rendre 
le premier caractère par un Men, et le ſecond par un 
Hheth; tous ne donneront peut- Etre pas au troiſième 
la valeur de He; le quatrieme. eſt un Re/ch, et le 
dernier un Mem, ce qui nous donnera le nom de 
Macheram, dont Ianalogie avec la ville d Tmachara, 
qui $'appelloit auſſi Maciaza, eſt fi naturelle que je 


* 
* 1 


% 
2T 4 


Nals Milaitts Phbniciennes. 


ne vols. pas 
— — Le de la 
milieu du mot ne doit faire aucune difficults 
de la prononciation; — — les 
aneiens prononcoient le nom de oette meme ville: 
Imachara, ou Imichara, la: Iuyage et quelqueſois 
meme nuxage, en ſorte qu il ne ſeroĩt pas Etonnant 


vil eut — — par les Ph&niciens Macnaaa. 


uant n la di de la finale, il n'y a perſonne 
qui ne ſache qu'il n'eft rien de plus commun dans 
toutes les langues — 2a ler 
e noms et des mou: 0 of 


wot * 
3:© 153 1 194544 14.73 F215 nnn II 
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An. „ Mtn ationt Pluie. 
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A r 


II. 


. 


Js me 1 rapnorter le medaillon repreſentẽ * l 


num. 3 de cette planche à la ville de Machara, ou 
de Menæ, ou de toute autre ville dont I initiale ſoit 


un M. non pas que je 
lons ayent  Ete 


des villes d auſſi peu de 


genſe que d auſſi beaux mẽdail- 
par 


Num. 3. 


conſequence, mais je erois pouvoir hazarder ici une 


conjecture très e opre à concilier toutes les difficultes 
* ces ſortes de medailles * ne. | 
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Nume. 3, 


{ 


—ͤůͤ + 4 * 4 - : * . 
PLA * uE On treuve une quantite prodigieuſe de-mgdailles 


en bronze, et de medaillons en atgent avec des ca- 
raQeres Phéniciens, et des revers qui ſont des ſym- 


boles de carthage. Les revers et les Caractères Phe, 
' Biciens fant des preſamptions alles fortes que ces 


medailles- ont cte frappes par les Carthaginais; qui 
auront probablement fait  frapper les plus con- 
ſiderables dans la capitale des Etats qu' ils poſſidoient 
dans la Sicile, et qui ſans contredit stalt Palerme. II 
eſt très naturel de eroire que cette ville, la plus opulente 
de toutes celles de la Sicile par ſon commeree, et la 
principale dans le gouvernement. ſe ehargeoit de faire 
frapper la plus grande partie de la monnoie qui devoit 
avoir caurs dans les provinces ſoumiſes a la domina- 
tion des Carthaginois, fur tout quand il sagiſſbit de 
la monnoie d' argent d un grand module; et dans ce 
cas, la province, ou la ville, pour laquelle cette mon- 
noie etoit plus partieuli deftinee, s indiquoit 
par une lettre initiale, et Tepe meme gar Jz 
Jegende entiere, comme on te. oit dans les medailltes 
qui portent les noms tle villes peu confiderables, teltes 
que Hau Mayanot, MAchaxA, &c. cette ſi tion 
vraifemblable étant unt fois acoordee, I eft aiſe de 
rendre raiſon de la variẽtè des lettres qui ſe trouyent 
fur un aufſi grand nombre de ces medailtes, qui pa- 
roifſent &tre toutes de la mème ville par la fabrique, 
les tètes, et les fymboles. Selon le ſyſteme qu'il me 
ſemble aſſez naturel d'etablir, ces lettres ſeparecs ſur 
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Es insduikes fervoinhe'2 Ridiqute? les vines pour le- Prancar 
quelles elles avoient 66 frappbes ; et tout le reſte de Il. 
lam fa tete, fe revets, la beaute de lr fabrique, Num. 3. 
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S ef abu 
LEPTIS 4 MAR ATHUS. 


II. 


aux num“. 7, 8, 9, et 10 dela premiere —— 


N.. 4, 5, & 6. n'a rien autre A remarquer ſur celles- ci, ſi non qu'e 


e 


1 


ſont d' une tres belle conſervation, ce qui eſt font 
important pour des caracteres Pheniciens, qu'on ne 
devroit jamais publier que lors qu'il ne peut y avoir 
de doute ſur leur veritable forme. La medaille de Ma- 
rathus dans la 2* planche, offre une quatrieme lettre 
qui doit ètre pril pour un Ain, en ſorte que l'on 

doit y lire Maratba, au lieu de Marath, comme 
M. I' Abbe Barthelemy Ta fort bien remarqud le 


premier. 


K N Cf KN FFF FHF 
MARIAMA m Syrie. 


=C ETTE mædaille repreſente d'un cõtẽ la tete de 
Jupiter et de Vautre le ſymbole de Vabondance ; la 


ae 7. tabrique en eſt Phenicienne, les caracteres Pheni- 


ciens; elle doit fe rapporter à quelque ville re- 
marquable par la fertilite de ſon territoire, la corne 
etant double ici, pour marquer une abondance ex- 
traordinaire. Les lettres a la droite du ſymbole 


Quelques Midailler Phiniciennes. 25 
compoſent evidemment une date. Il. faut donc 


chercher le nom de la ville dans les deux lettres qui 


che. - La premiere eſt 
e devoit Etre un Aleph ; 


ſont jointes enſemble a la 
un Mem, et la ſeconde ſembl 


on le voit paroitre cinq fois comme un Apba avec 


cette forme dans Vancienne inſcription. de Delos, 

publice par Montfaucon (a) et Tourneſort, auſſi bien 
que ſur les 

2 et conſerves; en ſorte qu on peut preſumer avec 

vraiſemblance que ce caractète ne differoit pas de 

beaucoup de Aba primitif que les Grecs regurent 


des PheEniciens. Ceci poſe, il ſemble que cette mé- 


daille peut gattribues 4 Mariama, ville fituce dans 
les plaines les plus fertiles de la Syrie entre Orontes 
eſt I Eleutherus, laquelle fut ajoutce, ainſi que Mara- 
thus, au petit Royaume de Viſle q'Arade qu'Alexan- 
dre le Grand donna bod e N la TORE de 
la Syrie. 

(a) . Greea, Li, 2, cap 34 


vun ue but nn 
ANTIOCH, Heats 


plus anciens monumens Grecs, qui nous 


D — 
PLAN us 


II. 
Num“. 7. 


Js crois que Ion — cette m6daille a rr 
ville d' Antioche, capitale de la 8yrie. Les deux lettres Num'. 8. 


Aleph et Mun, au deſſus de la proue de navire ſont 


 PLiancutles lettres initiales de la ville, on y voit d'un c6te la 


Num'. 8. 


meme tète de Jupiter, qui ſe remarque ſur les mẽ- 
dailles ordinaires d'Antioche, et la date qui eſt à 
I'Exergue fait voir que celle ci doit E&re ragportse 4 
quelque ville qui eut une Ere qui Jui fut propre. On 
peut auſſi Vattribuer & Antaradus ville maritime de la 
Syrie, ſituée vis-a-vis de l'iſle d'Aradus, sil eſt pro- 
bable que cette ville ait étẽ aſſez conſiderable pout 
avoir eu une Ere a qui cette date puiſſe convenir; 
ou fi 'on ſuppoſe qu'elle et adoptẽ I Ere d Antioche. 
On voit pluſieurs medailles Pheniciennes dont la 
fabrique et le type ſe reſſemblent beaucoup, et leſ- 
quelles ont toutes des lettres differentes au deſſus de 
la proue d'un navire. On peut en dire en general 
qu'elles etoient la monnoie la plus commune ſur. les 
cotes de la Phenicie, et que les lettres, qui ſo trou ;- 
vent au haut de chaque medaille, ſont des lettres 
initiales des noms des differentes villes qui les fai- 
ſoient frapper. M. Pellerin en a public plufieurs 


avec des caractères differens; (a) mais ils ne pa- 


roiſſent pas determines avec aſſez de precifion, pour 
que Joſe entreprendre de les rapporter aux villes 
auxquelles elles appartenoient. ce que Ton 
trouve des lettres differentes ſur. ces-medailles, avec 
les memes types et la meme forme, on peut en con» 


clure que ce type etoit commun à plufieurs villes, 
(2) Peupl. et vill. pl. 119. | 


Y 


— Phlncina, as 


maritimes de la Phenicie, od Ju &gale- P 

iter etoit e- LANCHE 

rh . 

25 Egalement. convenable. Dans _ F 
medailles de cette claſſe que j ai cxantindes, j 

marque une aflez grande varicte de lettres Lapis, 


ou doubles, pour oſer avancer qu'on trouve a" 
initigles des noms de -= * gun 1 ee 


ſur les cotes 4 reyes uu 
rere e ue eee | 


CADTR. "em | 


Ir. a but pas ede les mldailte rapportees - 
aux num“ 9 & 10 de cette planche avec celles ui IL. 
ſont cannues ſous Je nom de Meda/iar deſc 
quoi qu'elles folent rangees ſous cette «7-4 as tous 
les auteurs HR qui ont traite de ces ſort 
medailles, Pour peu qu'on y faſſe attention on 
reconnoitra Ro des vraiment puniques dont 
| la pluſpart ſont les m&mes qui ſe trouvent ſur les m- 
dailles des c6tes 4 Afrique, voifines de Carthage et de 
la Sicile, et leſquels ſont communs aux peuples, chez 
qui les inois-avotcnt -<tabli des colonies. 
Ces médailſes t la tete d' Hercule, telle qu'elle 
eſt repreſentee ſur les medailles Puniques et Siculo- 


— 


Ws 28 : Explication de 
PLAN Puniques; ce heros etoit particulièrement réveré 4 
No 5 Cadix dont il etoit regarde comme le fondateur. Les 
9 10. jettres au deſſus des poiſſons (que l'on prend ici pour 
des Thons) ſont un Mem, un Beth, un Ain, et un 
Lamed ; celles de Texergue, un Aleph, un Gbimel un 
Daleth, et un Reſch, qui donnent la Iegende wax 5y2b 
Le verbe Bahal eſt ici au participe actif, et I Aleph 
eſt pris pour un article, ainf- ces deux mots 
nous donnent: MIBAHAL AGADIR. Dominator 
© Gadium; et cette appellation d' Hercule eſt confirmee 
par le ſceau public de Cadix qui porte pour deviſe : 
Hercules Gabium fundator Dominator qus. (a) Ve- 
laſquez, qui rapporte ces medailles, cn a donne d'au- 
tres ſemblables pour les types, qui preſentent quelque 
difference dans les lettres initiales de ces deux mots; 
et ſe rendent par BAHALAT HEGADIR. Domi- 
natio Gadium, L article He dans ces dernieres prouve 
que I Aleph doit ètre auſſi pris pour un article dans 
les medailles que Von publie ici. 


(a) Velaſquez reduit tres bien les Medallas deſconocidas à trois . elaſſes; 
la premiere comprend les medailles Celtiberiques, qui appartiennent 
pour la pluſpart 2 la Catalogne et aux provinces ſitutes au Nord du 
fleuve Duro; la ſeconde des Turdetani comprend les médailles dea 
| peuples primitifs de la Bztique, aujourd'hui l'Andalouſie, et la Gre- 
| | nade Interieure; enfin la troifieme appartient aux Baſtulo-Phtni- 
ciens ; qui etoient les habitans des.cotes.meridionales de I'Eſpagne, od 
les. Pheniciens et les Carthaginois avoient fonde pluſieurs Colonies: 
depuis Abdera juſqu au fleuve Ang. 
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L mddaillon —— av” f 


pn men — et vil eſt de Carthage 
rer pa qi if 


4 bords qui ſont 


e e N. . 
— les Wedges de Beleucus 
Jes PO — Les — 


lettres au deffses d therak r un Obie! ct un 
com de ie ley provent eee. d'un 
nom de ville, e —— uſieurs; c'eſt 
pourquoi je n crrteprendral fwint de — 2 


lard? d de . 
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CR 
MEDATHES: 1 VIGNETTE 


ertiſſ ſſement. 


MEDAILLE 
de la 
VIGNETTE 
de 


P Avertifſement, 


| premiere, que quelques uns ont pris 


La: petite medaille de bronze de h Vignette, page 


1”. ſemble d'abord etre la meme que celle que 


oublite dans un ouvrage precedent (a). et cepen — 
elle en differe dans article le plus eſlentiel. Fluſieurs 
ſavans ont tente d'en interpreter la legende, mais en 


vain; on convient en general que les deux — — 
lettres ſont des unt, et lea avis ont £ts partages ſur la 
pour, un Gogh, 
et d'autres pqu un Aleph. Je nen ſuis plus ſutpria 3 
preſent; car les deux lettres ſe wa ſur des me- 
dailles qui ſemblent étre les memes 4 tous. autres 


Land Celle 255 eſt 47 815 ma d et que My ai 


4.4 


— bien 1 et repreſente auſſi cer- 
tainement un Alepb. Toutes les deux ſont de bronze, 
meme tete, meme revers, meme fabrique, m&me poids; 
une donne px, l'autre 5 ;-ceci augmente encor 
les dificultes pour Vinterpretation de la medaille, et 
confirme T'opinion de M. I Abbe Barthelemy que Jai 
deja rapportee, dans Vouvrage deja cite, au _ le 
lecteur peut avoir recours. 


(a) Pag. 42. FIN 
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